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Jean des Moutis est né le 11 août 1911 à Saint-Cloud (Hauts-de-Seine).

Bachelier, il est élève officier dans la Marine marchande en 1931 avant de s’engager en 1933
dans  la  marine  de  guerre.  Il  suit  les  cours  de  l’Ecole  des  EOR  avant  d’être  affecté  comme
aspirant à bord du Colbert. Enseigne de vaisseau de 2e classe en 1934, il sert à la 3e Escadre
sous-marine puis, enseigne de vaisseau de 1ère classe, à bord des torpilleurs Orage et Frondeur,
de 1936 à 1939.

En décembre 1939, il prend le commandement du chasseur de sous-marins n°6, qui vient
d’être construit. En mai et juin 1940, il participe activement à l’évacuation de Dunkerque, du
Havre puis de Cherbourg ce qui lui vaudra deux citations à l’ordre de l’Armée. Le 17 juin 1940,
il quitte Cherbourg, 2 heures avant l’entrée des Allemands, en emmenant à son bord tout le
commissariat de la marine. Le 18 juin il rallie Portsmouth et s’engage dans les FNFL le 3 juillet.
Affecté  au  1er  Bataillon  de  fusiliers  marins  comme commandant  en  second  avec  le  grade  de
lieutenant de vaisseau.

En novembre 1940, il sert en qualité d’officier de plage des troupes du colonel Leclerc pendant
les opérations de ralliement du Gabon. Une fois les combats terminés, il se voit confier, avec le
grade de lieutenant de vaisseau, le commandement de la Marine du Gabon qu’il réorganise. En
juin 1941 il combat en Syrie, notamment à Djeidet-Artouz et à Mezzé avant de prendre, par
intérim, la tête du 1er Bataillon de fusiliers marins après la mort du commandant Détroyat, tué
devant Damas.

Promu capitaine de corvette pour faits de guerre, il est rappelé en Angleterre en septembre
1941 pour servir au commissariat national à la Marine et à la Marine marchande. Il prend part
ensuite à la libération de Saint-Pierre-et-Miquelon où il organise les opérations navales anti-
sous-marines de juin à décembre 1942. Rentré en Grande-Bretagne, il rejoint l’Etat-major des
FNFL à Londres. En mai 1943, il prend le commandement de l’aviso Commandant Dominé qui
effectue  de  nombreuses  escortes  de  convois  dans  l’Océan  Indien,  en  Mer  Rouge  et  en
Méditerranée, notamment lors des opérations du Dodécanèse italien en novembre 1943. Il
quitte le Commandant Dominé en juillet 1944 pour servir à Madagascar jusqu’en octobre 1945.

Il  commande  la  Marine  en  Nouvelle-Calédonie  (1947-49)  puis  participe  aux  campagnes
d’Indochine et du Pacifique. Promu capitaine de frégate en janvier 1952, il est Commandant de
la Marine en Nouvelle-Calédonie et attaché naval pour l’Australie et la Nouvelle-Zélande de
1955  à  1957.  Il  est  ensuite  affecté  à  l’Etat-major  de  l’OTAN  à  Fontainebleau.  Capitaine  de
vaisseau en 1959, il est auditeur puis instructeur au CHEM. Le 1er novembre 1963, il devient
chef d’Etat-major de l’amiral La Haye, à la Préfecture maritime.

Il est décédé à Fontainebleau, le 11 janvier 1965, à l’issue d’une longue maladie. Il a été
inhumé à Saint-Cloud.

• Officier de la Légion d’Honneur
• Compagnon de la Libération – décret du 17 novembre 1945
• Croix de Guerre 39/45 (avec 3 palmes)
• Croix de Guerre des TOE (1 citation)

https://www.ordredelaliberation.fr/fr/compagnons/jean-moutis-des
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• Médaille de la Résistance avec rosette
• Médaille Coloniale avec agrafe « E-O »
• Croix de Guerre (Pays-Bas)
• Officier de l’Etoile Noire (Bénin)
• Officier de l’Etoile d’Anjouan (Comores)


